
Les communes sont en pre-
mière ligne de la transition 
énergétique, enjeu majeur 
actuel. Elles entrent en 
dialogue avec les actrices 
et acteurs locaux, afin de 

convaincre et s’assurer que le virage éner-
gétique soit entrepris sur leur territoire.  
À Morges, la réduction d’émissions de CO

2
,  

la diminution de la consommation d’éner-
gie et la production locale d’énergie renou- 
velable sont dictées par le cadre de la Straté-
gie énergétique 2035 de la Municipalité. La 
Ville peut activer plusieurs leviers.

D’abord, Morges doit montrer l’exemple, en 
assurant l’assainissement de son parc bâti. 
Non seulement cette démarche réduit son 
empreinte carbone, mais elle donne aussi 
une expérience de terrain à partager avec la 
société civile. 

Sur le plan réglementaire, le Plan d’affecta-
tion communal guide un développement 
urbain respectueux de l’environnement. La 
Municipalité peut ainsi prévoir le raccorde-
ment à des réseaux de chauffage à distance 
ou une arborisation favorisant la biodiver-
sité et la qualité de vie en ville.

Avec la société civile, un dialogue perma-
nent est nécessaire, tout comme la mise en 
place de partenariats public-privé nova-
teurs. Un programme tel que Morges Ré-
nove identifie les bâtiments du parc privé 
à assainir en priorité et met en place les 
conditions nécessaires pour encourager les 
propriétaires à franchir le pas.

La Municipalité poursuit son soutien direct 
à la population par les subventions du Fonds 
d’encouragement ; ces dernières vont du rem-
placement d’appareils électroménagers inef-
ficaces à la réalisation d’une centrale solaire.

Enfin le Plan climat, voulu par la Muni-
cipalité dans cette législature, ambition-
nera de coordonner tous les services de 
l’administration en vue de l’atteinte d’ob-
jectifs pour réduire l’empreinte carbone 
morgienne. Le Plan climat identifiera les 
mesures nécessaires pour accompagner la 
population jour après jour, car un effort 
collectif sera indispensable pour intégrer 
dans notre quotidien des habitudes plus 
respectueuses de la vie.

Vincent Jaques, 
municipal Enfance, culture et durabilité
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NOUVELLE CHEFFE DE SERVICE

Sandrine Cogne joue les pionnières

CHANTIER

Nouveaux tuyaux sous nos pieds
Dans le cadre du réaménagement
des espaces publics dans le
quartier Morges Gare-Sud, les
Services industriels remplacent 
les conduites d’eau potable 
et de gaz naturel.

Les travaux aux rues de la Gare et du Sa-
blon sont l’occasion idéale pour remplacer 
des conduites anciennes et fragiles, posées 
il y a plusieurs dizaines d’années. Les ma-
tériaux utilisés de nos jours offrent une 
durée de vie plus élevée, moins de risque 
de fuites ainsi qu’un meilleur respect pour 
l’environnement. Les Services industriels 
profitent donc de toutes les opportunités 
pour améliorer leurs réseaux d’eau po-
table et gaz naturel, et garantir à la popu-
lation un approvisionnement de qualité et 
sécurisé.

Savoir-faire indispensable
Sur le terrain, les nouvelles conduites en 
polyéthylène sont mises en place. Des 
tronçons d’environ 40 mètres de longueur 
sont soudés le long de la route par les 

collaborateurs de la Ville, tous titulaires 
d’une certification de soudeur nécessitant 
une formation continue. Les pièces, qui 
atteignent jusqu’à 500 kilos, sont ensuite 
descendues dans la fouille à l’aide de ma-
chines pour être assemblées. L’opération 
est délicate avec des tubes de ce calibre et 
nécessite du savoir-faire. « C’est un beau 
défi de poser de si gros diamètres et une 
certaine fierté de contribuer à ce chantier », 
confie Fernando Reyes, ouvrier des Ser-
vices industriels. « Il faut s’assurer d’une 
mise en place parfaite permettant d’éviter 
des contraintes sur les conduites et s’adap-
ter aux obstacles du terrain que l’on dé-
couvre une fois la fouille ouverte », ajoute 
son collègue, Nicolas Schmid.  

Avant la mise en service de cette nouvelle 
section, l’eau potable sera analysée par 
un laboratoire accrédité, dans le but de 
s’assurer de la conformité aux normes 
fédérales.

Antoine Humbert, 
collaborateur à l’Office des services industriels

Jamais encore une femme n’avait 
dirigé l’imposant Service infras-
tructures et gestion urbaine. Une 
phrase à écrire au passé, puisque 
Sandrine Cogne a pris ses fonc-
tions le 3 janvier dernier. 

La Municipalité a choisi Sandrine Cogne 
pour succéder à Alain Jaccard, parti à la 
retraite après 25 années de service. Il faut 
un bagage professionnel important et des 
compétences spécifiques pour occuper une 
telle fonction. En effet, la Direction Infras-
tructures et gestion urbaine compte plus  
de 80 collaboratrices et collaborateurs ; elle 
réunit des activités aussi diversifiées que 
la propreté urbaine et les parcs et prome-
nades, sans oublier les services généraux, 
techniques et industriels. Ces derniers in-
terviennent de manière moins visible que 
les premiers, mais sont tout aussi indis-
pensables pour le confort de la population, 
avec la distribution d’eau et de gaz, et la 
réalisation de grands chantiers. 

La transition énergétique, une priorité
Ingénieure diplômée de l’École supérieure  
de l’énergie et des matériaux d’Orléans 
(France), membre de la SIA et titulaire d’un 
master en management, Sandrine Cogne va 
mettre à profit son expérience acquise dans 
plusieurs collectivités publiques ainsi que 
dans les secteurs de l’énergie et de l’envi-
ronnement pour empoigner les dossiers 
stratégiques portés par la Municipalité. De-
venir le moteur de la transition énergétique 

et être exemplaire dans la protection de  
l’environnement font partie des thèmes 
forts du programme de législature. L’exper-
tise de Sandrine Cogne sera précieuse dans 
ce cadre.

Femme forte et indépendante
Sur un plan plus personnel, la cheffe de  

service se livre volontiers et explique avoir 
fait partie de la « 5e Suisse », c’est-à-dire celle 
des Suisses de l’étranger. Franco-suisse, 
elle a vécu en France avant de venir s’ins-
taller en famille à Saint-Prex. Lorsqu’une 
conseillère communale est venue la féliciter 
pour sa nouvelle fonction et a ajouté « on 
compte sur vous pour n’embaucher que des 

femmes au sein de ce service majoritaire-
ment masculin », Sandrine Cogne a répon-
du que les recrutements continueraient à se 
faire sur les compétences avant tout. Voici 
une réponse à l’image de cette femme de 
caractère !

Laure Hauswirth, 
cheffe du Service des ressources humaines
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La jeune clientèle de la Piscine du Parc pourra 
s’adonner aux joies de l’escalade dès le mois 
de juin, grâce à un mur de grimpe adapté. Ce 
mur sera construit sur la façade du bâtiment 
abritant la Station de pompage d’eau du lac 
(STAP), inaugurée au mois d’avril dernier. 
La STAP étant située dans l’enceinte de la 
piscine, la Ville a imaginé valoriser une des 
faces de cet édifice pour la pratique sportive 

de la jeune génération. C’est ainsi qu’un projet 
coordonné par l’Office des sports a vu le jour.

Ce mur large d’environ 8 mètres et haut de 
3 mètres permettra donc à toutes et tous de 
s’initier ou se perfectionner à la grimpe, sans 
système d’assurage. De plus, une surface 
d’environ 4 m2 sera inclinée afin de faciliter 
l’utilisation dès le plus jeune âge.

Toutes les informations sur les infrastruc-
tures sportives en plein air et à l'intérieur 
existant à Morges sont disponibles sur 
morges.ch/sports.

Émilie Jaccard, 
déléguée au sport

Un mur de grimpe adapté aux enfants à la Piscine du Parc

PRESTATIONSINFRASTRUCTURES



Plus d’infos :
morges.ch /espace81

Du mercredi 17 au samedi 20 août, 
dès 17 h. Tout public, accès gratuit et 
concerts au chapeau.

Plus d’infos : 
buskersamorges.com

Du 17 au 20 août, Morges accueil-
lera son premier Buskers Festival, 
avec un grand nombre d’artistes. 
Le mot « busker » désigne le musi-
cien de rue en anglais.  

Le Buskers Festival existe depuis plus de 
trente ans à Neuchâtel, où il est devenu 
un évènement estival incontournable. Ses 
organisatrices et organisateurs ont eu envie 
de proposer aux artistes une deuxième ma-
nifestation en Suisse romande. Leur choix 
s’est porté sur Morges car la ville remplis-
sait un critère cher au Buskers : un centre-
ville piétonnier à proximité du lac. 

Spectacles pour tous les goûts
Dans ce festival, il n’y a ni scène, ni sono-
risation, ni light-show. Les groupes se pro-
duisent de manière acoustique dans la rue 
et s’exposent avec proximité face au public. 
Mais attention, cela n’enlève rien à la qua-
lité des prestations de ces artistes reconnus 
dans leur pratique et venant de tous pays.

Cinq à six sites dévolus à tous les styles 
musicaux tels que jazz, gospel, klezmer, 
ainsi que des contes, spectacles poétiques 

et humoristiques, sont situés à quelques mi-
nutes à pied les uns des autres. Le public peut 
ainsi déambuler ou s’arrêter aux différents 
stands pour déguster une spécialité locale au 
rythme de la musique d’un·e artiste du monde.

Festival gratuit et tous publics
BuskersÀMorges promet une expérience uni-
que dans un esprit festif et estival. Dans cette 
manifestation au carrefour de la musique, du 
patrimoine culturel et du vivre-ensemble, la 
dimension humaine et la proximité revêtent 
une importance capitale. Les artistes sont 
très accessibles ; il peut même arriver qu’ils 
et elles boivent un verre avec le public !

Régine Holbing, 
secrétaire de la Direction Enfance, 
culture et durabilité 

La mémoire des musiciens Lydia 
Opienska-Barblan et Henryk 
Opienski sera honorée cet été par 
une œuvre d’art et une exposition 
rétrospective. L’héritage du couple 
helvético-polonais est aussi pré-
cieux par les écrits qu’il a légués. 

Cette année 2022 marque les 80 ans du décès 
du compositeur et chef d’orchestre polo-
nais Henryk Opienski (1870-1942), élève 
pianiste d’Ignace Paderewski. Le natif de 
Cracovie fut aussi le mari de Lydia Opiens-
ka-Barblan (1890-1983), cantatrice et com-
positrice native de Morges. À l’occasion de 
cet anniversaire, le Musée Paderewski met en 
place du 27 juillet au 27 août une exposition 
sur le parcours de ce couple très lié à Ignace 
Paderewski et qui aura marqué l’histoire de 
Morges. L’exposition, parrainée par l’ambas-
sade de Pologne et visible à l’Espace 81, est 
construite sur la base des archives du Musée 
Paderewski et de la Bibliothèque cantonale 
et universitaire de Lausanne.  

Œuvre commémorative 
Le 13 août 2022, une journée officielle mar-
quera cette exposition par le biais de l’inau-
guration d’une œuvre dédiée au parcours de 
Lydia Opienska-Barblan. Comme l’avait de-
mandé une conseillère communale, la Ville 
compte ainsi célébrer dans l’espace public 
son « matrimoine », à savoir l’héritage laissé 
par des personnalités féminines souvent 

resté discret. La sculpture sera installée 
dans les Jardins de Seigneux, à proximité 
de celle d’Ignace Paderewski. Lors de la 
partie officielle, le chœur Les Mouettes 
rendra hommage à sa créatrice, puis une 
visite commentée de l’exposition suivra 
à l’Espace 81. Cette journée se clôturera 
dans la cour du Château par la projection 
au Morges Open Air en première franco-
phone d’un docufiction polonais retraçant 
le parcours d’Henryk Opienski. 

Lien à la mémoire
« Le couple a été pionnier dans la redécou-
verte de la musique très ancienne, comme les 
chants polyphoniques de la Renaissance », 
explique Antonin Scherrer, le conserva- 
teur du Musée Paderewski. Au-delà de ça, 
leur attachement très fort au patrimoine 
a fait d’eux des témoins prolifiques de leur 
époque, léguant une biographie de Paderew-
ski et de nombreux témoignages du quoti-
dien. « Ils avaient conscience avant l’heure 
de l’importance de la mémoire », souligne 
Antonin Scherrer.

Ludivine Guex, 
cheffe de l’Office de la culture

FESTIVAL

BuskersÀMorges, une première édition cet été

EXPOSITION

Un couple illustre à l’honneur

Antonin Scherrer, conservateur au Musée Paderewski, entouré des portraits des artistes
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Organisée une première fois durant l’été 2021, 
la Semaine d’activités jeunesse revient au début 
des vacances d’été, du 4 au 8 juillet 2022. 
L’évènement est organisé conjointement par les 
Offices des sports, de la culture et de la cohé-
sion sociale de la Ville de Morges.

La semaine d’activités destinée aux enfants et 
aux jeunes permettra à chacun·e de s’initier à 

de nouvelles pratiques et peut-être, se décou-
vrir de nouvelles passions. Arts martiaux, 
badminton, danse, aviron ou encore atelier 
d’écriture poétique seront proposés, de même 
que des ateliers de cuisine et de nutrition.

Des activités gratuites sur inscription
Entièrement financé par la Ville de Morges, ce 
programme d’activités sportives et culturelles est 

gratuit et accessible, sur inscription, à tous les 
enfants et adolescent·es âgé·es de 6 à 16 ans. 

Plus d’infos et inscriptions 
jusqu’au 20 juin 2022 : 
morges.ch/semainejeunesse  

Émilie Jaccard, déléguée au sport 
et Ludivine Guex, cheffe de l’Office de la culture

Activités estivales pour les jeunes

CULTURE ET ANIMATIONS



BALADE

Le Sentier de la Morges remis à neuf

Créé en 2006 par l’Association 
pour la sauvegarde de Morges 
(ASM), le Sentier de la Morges 
a été remis en état ce printemps. 
Un nouveau parcours didactique 
est en préparation. 

Le sentier part de la patinoire et mène 
jusqu’à Vufflens-le-Château, en longeant 
la rivière qui porte le même nom que 
notre ville. Il est prévu encore de pro-
longer le cheminement jusqu’à la com-
mune de Vaux-sur-Morges ; il faut pour 
cela l’aval du Canton afin de référencer  

l’itinéraire comme sentier pédestre et fores-
tier. En attendant, la première étape de réfec-
tion du sentier a eu lieu ce printemps entre 
Morges et Monnaz, avec l’aide de la Fonda-
tion vaudoise de probation. Les personnes 
engagées sur ce chantier ont réparé les 
marches défectueuses et les mains courantes 
nécessaires à une balade en toute sécurité.

Un cadre pour se ressourcer
Ce chemin doit rester une promenade. 
Aucun emplacement n’est d’ailleurs prévu 
pour favoriser les rassemblements et les 
pique-niques. L’objectif est de garder ce 
sentier dans l’état le plus naturel possible 
afin de permettre aux habitantes et habi-
tants de la région de se ressourcer dans un 
cadre exceptionnel auprès de Mère Nature. 
La Ville de Morges en cofinance l’entretien.

Tout savoir sur le vallon 
Un nouveau parcours didactique va égale-
ment voir le jour sur le Sentier de la Morges, 
avec une thématique différente dans chaque 
sens de circulation. En partant de Vaux-sur- 
Morges, les adeptes de balade pourront en 

apprendre davantage sur le château de 
Vufflens, ainsi que sur le patrimoine naturel, 
culturel et paysager du vallon de la Morges. 
En partant des Eaux-Minérales, les mar-
cheuses et marcheurs se verront enseigner 
l’apport des moulins et les richesses naturelles 
du vallon à travers la thématique de l’eau.  

Ces deux balades sont destinées au grand 
public, mais seront aussi adaptées à l’ac-
cueil de classes d’enfants âgés de 8 à 12 ans. 
Un dossier pédagogique sera mis à dispo-
sition et pourra être réalisé en classe avant 
ou après le parcours. L’ensemble du dossier 
sera adapté au plan d’étude romand (PER).
Ce projet de parcours didactique est actuel-
lement en cours de réalisation pour une 
mise en place en mai 2023.

Stanley Mathey,
responsable des parcs et promenades

PORTRAIT

« Notre société se démène pour évoluer »
Marc Bungener est le Monsieur  
Durabilité de la Ville de Morges. 
Avec son équipe, il s’engage pour 
que la thématique environnementale 
percole dans toute l’administration 
et sur le territoire morgien.

À 37 ans, Marc Bungener connaît un bon 
bout de notre planète. Né à Port-au-Prince 
d’un père suisse et d’une mère haïtienne, 
il bourlingue dans divers pays, sur 3 conti-
nents, au gré de la carrière de son père, 
actif dans des banques de développe-
ment. Master de géographie de l’Univer-
sité de Lausanne en poche, celui qui s’est 
consacré un temps au hard rock en tant 
que chanteur-guitariste rejoint la Ville de 
Morges en 2013 comme stagiaire. Il y est 
à présent chef de l’Office de la durabilité. 

Rêve d’obsolescence
« Ce n’est pas notre Office qui va réaliser 
à lui seul les objectifs de durabilité de la 
Ville, tous les services de l’administration 
s’engagent », précise d’emblée le trente-
naire. Avec l’aide d’une chargée de projets 
et d’une stagiaire, Marc Bungener s’éver-
tue à coordonner les différentes actions 
menées sur le territoire morgien : « La Ville 
a quelques outils comme l’encouragement 
par les subventions, l’exemplarité par 
l’assainissement de son parc immobilier 
ou encore la sensibilisation et le dialogue. 
Mais la plus grande part du changement, 
elle doit être faite par les privés. » Le chef 
d’office verrait d’un bon œil l’établissement 

d’un grand partenariat public-privé. Pour 
cet idéaliste qui s’est résolu au pragma-
tisme, le rêve ultime serait que son Office 
devienne obsolète, lorsque la prise de 
conscience écologique aura gagné tous les 
secteurs de la société. 

Optimiste malgré tout
Partage-t-il la détresse des jeunes qui ont 
manifesté pour le climat ? Certainement, 
bien que Marc Bungener préfère voir le 
verre à moitié plein. « Notre société a réagi 
tard, mais tout le chemin qu’on a fait en ma-
tière de durabilité ces dernières années est 
impressionnant. On a quand même une so-
ciété qui se démène pour évoluer et qui sait 

qu’elle peut entreprendre ce changement. Il 
faut accélérer nos efforts sans tarder. »

Patrick Le Fort, 
chargé de communication

Principales mesures
pour l’environnement
de cette législature

•	 Élaboration d’un Plan climat 
•	 Mise en œuvre de la stratégie d’arbo-	
	 risation
•	 Poursuite des objectifs de la transition 	
	 énergétique

VAUDLOISIRS.CH

Évadez-vous
Vaudloisirs.ch est une campagne vau-
doise de sensibilisation à la mobilité 
durable qui préserve l’environnement. 
Elle est menée par le Canton et la Com-
munauté tarifaire vaudoise Mobilis, 
en partenariat avec les communes, les 
entreprises de transports publics et les 
acteurs touristiques et économiques.

Ciblées sur les loisirs accessibles en 
transports publics, des dizaines d’offres 
attrayantes sont proposées sur la plate-
forme. Le moteur de recherche du site 
propose des activités et la meilleure 
façon de s’y rendre, en fonction de ses 
centres d’intérêt. D’une exposition à 
un festival, en passant par un marché, 
l’utilisatrice ou l’utilisateur gagne ainsi 
du temps pour définir son itinéraire. 

L’occasion de voyager futé et d’opter 
pour des habitudes durables en joignant 
l’utile à l’agréable !

Matthieu Plawecki, 
ingénieur en mobilité 

Plus d’infos :
asm-morges.ch/
sentier-de-la-morges

Plus d’infos :
vaudloisirs.ch
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Entre 2017 et 2035, les émissions de CO
2
 par habitant pour le parc bâti morgien devraient chuter de 50 %. 

La tendance a changé depuis 2018.

POLITIQUE ÉNERGÉTIQUE

Les efforts commencent à payer

ENGAGEMENT

Tendre vers le zéro déchet
Trier ses déchets, c’est bien ; éviter 
d’en produire, c’est encore mieux. 
Car le recyclage n’est pas toujours 
aussi vert qu’il y paraît. 

Nos modes de consommation impliquent 
une production de déchets en constante 
augmentation, alors que les ressources na-
turelles se raréfient. La réponse standard à 
cette problématique est de pousser au tri 
des déchets afin de les recycler. 

Morges trie bien
Morges est bonne élève dans ce domaine. 
La Ville gère plus de 8'800 tonnes de dé-
chets par année, dont 69 % sont acheminés 
vers diverses filières de recyclage dans une 
démarche d’économie circulaire (moyenne 
cantonale : 59 %). Le reste des déchets est 
incinéré pour être revalorisé thermique-
ment en énergie de chauffage et en électri-
cité. Pourtant, bien que Morges fasse partie 
des championnes du tri, il est impératif 
d’aller plus loin.

Faux-semblants
Le principe du recyclage a en effet atteint 
ses limites : certaines filières se montrent 
particulièrement onéreuses en matière 
d’énergie grise et représentent avant tout 
des opportunités mercantiles. Elles exercent 
ainsi une activité alibi qui ne concrétise 
en rien des intentions nobles en faveur de 
l’environnement. Cette pratique marketing 
contemporaine est nommée greenwashing 
ou éco-blanchiment. 

Par conséquent, il devient désuet de pen-
ser que l’on peut consommer en bonne 
conscience du moment que l’on trie ses 
déchets. La doctrine évolue : les habitudes 
de consommation doivent tendre vers une 
réduction à la source de la production des 
déchets. Car c’est bien connu, le meilleur 
déchet est celui qui n’existe pas.

Des habitudes à adopter 
Chaque geste compte et il est à la portée de 
chacune et chacun de réduire à son propre 

rythme sa production de déchets en adop-
tant des gestes simples. Comme refuser le 
suremballage et les objets à usage unique, 
éviter le gaspillage alimentaire en privilé-
giant une bonne gestion de ses aliments ou 
encore explorer le marché de la seconde 
main.

Eric Hostettler, 
chef de l’Office de la propreté urbaine 

La Ville de Morges souhaite rédui-
re son impact sur le réchauffement 
climatique et diminuer ses émis-
sions de CO2.  En 2017, elle a com- 
mencé à mettre en œuvre sa Straté-
gie énergétique 2035. Premier bilan 
intermédiaire.

Le parc bâti émet beaucoup de CO
2
. Morges 

s’est engagée à passer d’une moyenne  

annuelle de 2,66 tonnes de CO
2
 par ha-

bitant en 2017 à 1,3 tonne en 2035. En 
2020 (chiffres disponibles les plus ré-
cents), les émissions de CO

2
 ont repré-

senté 2,53 tonnes, soit une réduction de 
5 %. Morges est encore loin de l’objectif 
de 2035 fixé par la Municipalité, mais des 
mesures importantes comme la réalisation 
de nouveaux réseaux de chauffage à dis-
tance et la mise en œuvre du programme 

d’assainissement prioritaire Morges Rénove 
n’ont pas encore porté leurs fruits. La Ville 
anticipe une accélération de la réduction 
d’émissions de CO

2
 ces prochaines années 

grâce à ces mesures, mais aussi grâce à l’en-
gagement plus important du secteur privé.

Consommation réduite de chaleur et 
d’électricité
Entre 2017 et 2020, la consommation an-
nuelle de chaleur par habitant et pour le parc 
bâti morgien a fléchi de 7,5 %, passant de 
11'300 à 10'500 kWh. L’objectif à atteindre 
en 2035 est une consommation par habitant 
de 8'320 kWh. Pour sa part, la consomma-
tion d’électricité par habitant est passée de 
3'850 kWh à 3'470 kWh (-9,9 %). L’objectif 
fixé est de 2'470 kWh d’ici à 2035. 

Il reste encore du chemin à faire mais les 
premiers résultats sont encourageants, car 
on observe un changement de tendance !
L’assainissement immobilier, l’abandon 
des énergies fossiles et les comportements 
économes en énergie sont les leviers prio-
ritaires pour réduire ces consommations.

Marc Bungener, 
chef de l’Office de la durabilité

La Conciergerie montre
l’exemple
Déjà engagé dans une démarche de 
réduction de l’énergie et de l’eau dans 
les bâtiments, l’Office de la conciergerie 
est décidé à encourager les gestes « zéro 
déchet ». En effet les déchets, même cor-
rectement triés, ont un impact considé-
rable sur l’environnement et il est par 
conséquent essentiel de les réduire au 
maximum. 

Dans ce sens, l’association morgienne 
Zero Waste Switzerland, qui a pour but 
d’inspirer et de soutenir le mouvement 
« zéro déchet », a été mandatée pour 
établir un premier diagnostic.

Bonne nouvelle : les équipes de la 
conciergerie ont déjà adopté de nom-
breuses bonnes pratiques, telles que 
l’utilisation de chiffons et de panosses 
réutilisables, ou encore de produits lo-
caux écolabellisés. Cependant, le volume 
de déchets à traiter reste relativement 
important et la prochaine étape sera de 
sensibiliser les occupants des bâtiments. 
Ces efforts ont en tout cas de quoi ins-
pirer la totalité du personnel communal. 
Et peut-être même la population mor-
gienne dans son ensemble !

Marta Futuro Pinto, employée d’administration

Via son Fonds d’encouragement com-
munal pour l’énergie et le développe-
ment durable, Morges soutient celles 
et ceux qui s’engagent, en subvention-
nant notamment l’assainissement im-
mobilier, les écogestes et la production 
locale d’énergie renouvelable. 

Plus d’infos :
morges.ch/subventions 
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Résultats 
de la démarche 
collective : mgs.
morgesdialogue.ch

Plus d’infos : par courriel à
locations@morges.ch ou sur 
morges.ch/location-de-salles 
(dès juillet)

REFUGE

La Fraternité va rouvrir pour vos fêtes

DÉMARCHE COLLECTIVE

Réimaginer la rue du Sablon

La Ville a hérité du cabanon de 
La Fraternité l’an dernier. Après 
quelques travaux indispensables 
d’entretien, ce petit chalet est de 
nouveau disponible à la location 
pour y accueillir des manifestations 
ou des fêtes de famille. 

Le cabanon de Prélionnaz, dit « La Frater-
nité » ou « La Frat’ », est un petit chalet situé 
sur le site de Prairie Nord. Appartenant à la 
Paroisse protestante de Morges-Échichens 
depuis sa construction en 1966, il a été lé-
gué à la Ville de Morges en 2021. 

Agrémenté d’un parc boisé, le cadre est 
idéal pour l’organisation de repas, fêtes  
de famille, anniversaires, ou autres petits 
évènements. La salle a la capacité d’accueil-
lir environ 30 personnes et offre environ  
97 m2 utiles. 

Travaux nécessaires
Début 2022, l’Office des bâtiments a réa-
lisé quelques travaux de remise en état et 
d’assainissement. En effet, ce lieu nécessi-
tait des travaux d’entretien indispensables 
avant de pouvoir être remis à la location. 

Suite à la découverte de matériaux conte-
nant de l’amiante, ceux-ci ont tout d’abord 
été démontés, puis évacués. En raison d’un 
manque d’étanchéité, la toiture a entiè-
rement été refaite. Les fenêtres, l’espace 
cuisine, le revêtement de sol ainsi que 
l’éclairage ont également été remplacés. À 
l’extérieur, deux tables de pique-nique ont 
été installées sur la parcelle et sont mainte-
nant à disposition de la population.

Disponible dès l’été
Les travaux étant à bout touchant, il sera 
à nouveau possible de louer ce lieu dès cet 
été. Toutefois, puisqu’il n’est pas chauffé,  
la population pourra profiter du petit  
chalet uniquement pendant la belle saison. 

Marta Futuro Pinto, 
employée d’administration

Enfants sortant des écoles ou de la 
crèche, résident·es et commerçant·es 
se croisent ou se fréquentent dans 
la rue du Sablon, au sud de la gare. 
Il s’agit désormais d’imaginer en 
commun un programme idéal et 
varié pour les placettes de cet 
espace prochainement piétonnier. 

La rue du Sablon étant centrale, ses usa-
gères et usagers le sont tout autant. Depuis 

quatre ans, Sablon rime donc avec par-
ticipation. Le 21 avril 2018, l’évènement 
participatif Laissez-vous prendre au jeu ! 
invitait tout un chacun à se projeter dans le 
futur aménagement de la rue. Un dialogue 
s’est établi au gré de diverses animations 
destinées à expérimenter pleinement, le 
temps d’une journée, ce que pourrait être 
cette rue lorsqu’elle sera piétonnisée. Cette 
démarche en commun a ainsi permis de 
comprendre et d’appréhender la pluralité 

d’intérêts et d’enjeux particuliers, et de se 
plonger dans la conception d’un program-
me multifonctionnel, idéal pour ce lieu.

Sept futures placettes
En avril 2022, après des réflexions sur  
la conception des sept futures placettes à 
usages multiples, réparties tout au long de 
la rue du Sablon, la Ville de Morges a sou-
haité concrétiser la participation de la popu-
lation à l’aménagement. Dans cet objectif, 

elle a mandaté l’association En Commun, 
dont le but principal est de construire l’es-
pace public de demain de manière collec-
tive. L’association a donc invité les futurs 
usagères et usagers via un questionnaire en 
ligne à exprimer leurs attentes ainsi qu’à 
participer à un atelier citoyen. 

Démarche aboutie
Suite à une analyse des souhaits et attentes 
exprimés par les publics-cibles, la Ville 
de Morges a préparé plusieurs scénarios 
de programmation des placettes de la rue 
du Sablon. Un échantillon – représentatif 
de la diversité de la population du quar-
tier – a ensuite été constitué par tirage au 
sort pour participer à l’atelier citoyen. 
Fin mai *, ce public restreint a pu analy-
ser les scénarios proposés et émettre ses 
recommandations. C’est sur la base de ces 
conseils que la Ville de Morges a déterminé 
un scénario final pour le projet, qui sera 
utilisable et accessible au printemps 2023. 

Iris Bouillet, 
urbaniste-aménagiste auxiliaire

*selon planification lors de la rédaction de l’article

ESPACES PUBLICS

Un pumptrack éphémère en septembre au Parc des Sports 
Boucle fermée construite à plat et constituée 
de multiples bosses, de compressions et de 
virages relevés, le pumptrack est un terrain 
d’apprentissage idéal pour faire du vélo, du 
patin en ligne, de la trottinette ou encore de la 
draisienne. 

2022 a été décrétée « année du vélo » dans le 
canton : passage du Tour de France, 75 ans 

du Tour de Romandie, premier Tour de 
Romandie féminin … Dans ce cadre, le Service 
de l’éducation physique et du sport du canton 
de Vaud (SEPS) a fait l’acquisition d’un pump-
track itinérant, d’une surface d’environ 600 m2 
et d’une longueur de 68 mètres. Le circuit 
sera mis à disposition de la Ville de Morges 
durant un mois, soit du 30 août au 29 sep-
tembre 2022, et monté au Parc des Sports. 

L’ouverture officielle aura lieu le week-end 
des 3 et 4 septembre 2022. D’autres 
animations seront prévues durant le mois. 
L’installation restera ouverte en libre accès 
tous les jours entre 7 h et 22 h. Trois, deux, 
un … roulez !

Émilie Jaccard, 
déléguée au sport
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SALLE AGORA 
Premières impressions

Ce 6 avril 2022 fut un grand jour : 
le Conseil communal a siégé pour 
la première fois au CUBE. Le récit 
du Président.

Ce n’est pas offert à chaque Conseillère ou 
Conseiller de pouvoir inaugurer une salle 
battant neuve dédiée au Législatif. Précédem-
ment, c’était seulement arrivé deux fois : au 
Casino en 1900 et à Beausobre le 3 juin 1992. 

La création de la salle AGORA n’a pas été 
une sinécure. Avec un espace limité et des 
contraintes matérielles et financières, il a 
fallu faire des choix difficiles concernant 
la disposition de la salle et le mobilier, sans 
compter le choix des matériaux.

Les heures précédant le jour J, le Bureau du 
Conseil a vécu l’anxiété des derniers pré-
paratifs, sachant que la technique ne fut 
opérationnelle que l’après-midi même de 
notre première séance. 

Casse-tête des sièges
Par le passé, les partis pouvaient se placer 
séparément très simplement en déplaçant 
des chaises. Mais avec du mobilier fixe tel 
que dans la configuration d’AGORA, il y 

a trois blocs de bancs et tables pour cinq 
partis. Ce fut un petit Tetris ou remue-
méninges à élucider. Nous y sommes arri-
vés, et provisoirement, quasi au début de 
séance. Le Bureau craignant un bug de 
dernière minute, la tension était palpable à 
l’ouverture. Mais contre toute attente, tout 
s’est bien passé. Au fil de la séance, tout s’est 
fluidifié et s’est déroulé parfaitement. 

Public bienvenu
Un immense merci à celles et ceux qui ont 
œuvré pour assembler ce puzzle et nous 
apporter un superbe nouvel écrin de déli-
bération. Nous espérons maintenant que 
le public quitte quelquefois ses écrans et 
vienne nous suivre sur place car il n’a pas 
été oublié : des places lui sont réservées 
dans cette salle.

Arrivant bientôt au terme de mon mandat, 
je souhaite à mes successeuses et succes-
seurs plein de plaisir à délibérer de la chose 
politique dans ces lieux.

Jean-Pierre Morisetti, 
président du Conseil communal

CUBE

Parole à l’architecte
À Beausobre, le CUBE héberge 
toutes sortes de manifestations 
depuis ce printemps, notamment 
les séances du Conseil communal. 
Son architecte Marcia Akermann 
présente pour Reflets le bâtiment 
polyvalent, qui a vocation à devenir 
un emblème morgien.

Le CUBE se développe sur trois étages. En 
son centre se trouve un escalier hélicoïdal. 
Celui-ci est connecté à un puits de lumière 
qui apporte de la lumière naturelle au 
centre du bâtiment, mais relie également 
visuellement les trois niveaux. 

Trois salles principales
Au rez inférieur se trouvent les nouveaux 
foyers PETRA de Beausobre, avec accès de 
plain-pied aux espaces extérieurs. Cette 
grande salle de 600 m2, divisible en quatre    
foyers, peut accueillir jusqu’à 500 per-
sonnes pour des conférences, des banquets, 
des expositions ou encore des manifesta-
tions diverses.

Au rez supérieur se situe la salle multifonc-
tions RUBICUBE avec son foyer et son bar 
attenant. Cette salle, dotée d’une tribune 
télescopique, peut accueillir 300 personnes 
debout et 200 personnes assises pour de 
petites représentations théâtrales, des spec-
tacles ou encore des concerts.

Au premier étage se trouve la salle du 
Conseil communal AGORA avec une ca-
pacité de 150 personnes. Cette salle avec 
son ameublement en forme d’amphi-
théâtre a été spécialement conçue pour les 
séances mensuelles du Conseil communal, 
mais peut également être louée pour des 
présentations, des conférences ou encore 
des débats.

Bâtiment esthétique et écologique 
La structure du bâtiment a été conçue en 
béton armé ; les salles avec leur grande por-
tée statique ont été réalisées au biais de 
poutres et de piliers préfabriqués en béton. 

L’enveloppe du CUBE se caractérise par une 
brique de parements travaillée de manière dif-
férenciée et unique sur chaque pan de façade. 

Avec une enveloppe thermique performan-
te, une production de chaleur par sondes 
géothermiques et une toiture recouverte de 
panneaux photovoltaïques, le projet répond 
au label Minergie P-ECO.

Marcia Akermann, 
architecte au bureau MAK architecture
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Deux siècles de pérégrinations du Conseil communal

ACTUEL

Le Conseil siège à l’Hôtel de Ville dès 1815 ; 
quinze Présidents se succèdent, de Samuel 
Guex à Jean Morax. De 1900 à 1943, il s’établit 
au Casino, avant de migrer à Saint-Louis 2 pour 
quinze ans, sous René Bataillard. 

Puis c’est une succession de déménagements : 
en 1958, avec Henri de Goumoëns, il fait un 
bref nouveau passage de deux ans au Casino. 

Suivent trois ans à la Maison de Seigneux, 
entraîné par Robert Hermann, et un retour 
durant une année à la rue Saint-Louis 2, sous 
la présidence de Charly Loertscher.

Le Conseil retourne encore au Casino en 1963, 
avec Marc Jaccard, où il siégera jusqu’en 
1991. Bernard Lorenz préside une année  
au Grenier bernois, avant un déplacement  

aux foyers de Beausobre sous l’égide 
de Pierre-Yves Bossard. 

En juin 2021, COVID et distances sanitaires 
obligent, la salle omnisports de Beausobre 
héberge le Conseil communal présidé par 
Laurent Pellegrino. Le CUBE devrait ouvrir 
une ère de sédentarité.

Jean-Pierre Morisetti

PRESTATIONSCONSEIL COMMUNAL AU CUBE



Plus d’infos : 
mbc.ch

Agenda en ligne :
morges.ch/agenda

Afin de s’adapter aux besoins des 
Morgiennes et Morgiens, le réseau 
de bus MBC se développe dès le 
3 juillet. Un remaniement des 
lignes 701 à 705 et des adaptations 
de parcours sont au programme. 

•	 La ligne 701 est prolongée jusqu’à Tolo-
chenaz et liera les hautes écoles au quar-
tier d’Églantine. 

•	 La 702 desservira l’avenue de Riond-Bos-
son, le Parc des Sports et la zone indus-
trielle de Tolochenaz. 

•	 La 703 permettra de relier Lussy-sur-
Morges au Gymnase de Marcelin via la 
Gare avec une cadence doublée en soirée 
et le dimanche. 

•	 La 704 empruntera l’avenue des Pâquis 
pour atteindre plus rapidement le centre-
ville de Morges et la Gare. 

•	 La 705 reste inchangée. 
•	 Une nouvelle ligne 706 est mise en service 

pour circuler entre Tolochenaz et Lonay 
du lundi au vendredi pendant les pé-
riodes scolaires. De nouveaux arrêts sont 
aussi prévus pour être au plus proche des 
habitant·es.

Ces adaptations répondent à l’accroisse-
ment de la demande, dû notamment aux 
nouveaux quartiers et à l’augmentation de 
la population morgienne. 

Matthieu Plawecki, 
ingénieur en mobilité

TRANSPORTS PUBLICS

Cet été, le réseau MBC évolue

PORTRAIT

« Les archives, ce n’est pas seulement 
des vieux papiers »

L’Association des archivistes 
suisses (AAS) fête ses 100 ans. 
À cette occasion, Fabienne  
Chatelan, archiviste communale de 
Morges depuis 30 ans, a accueilli 
Reflets pour dévoiler les ressorts 
de son métier. 

La lumière baigne le bureau de Fabienne 
Chatelan. Une ambiance qui contraste avec 
ce que l’on pourrait imaginer d’un bâti-
ment d’archives. L’archiviste communale 
s’empresse d’ailleurs de préciser que « les ar-
chives, ce n’est pas seulement des vieux pa-
piers ». En effet, ces documents permettent 

de conserver des témoignages importants 
pour « l’Histoire avec un grand H », comme 
l’explique Fabienne Chatelan. 

Un métier en mutation
Lorsque Fabienne Chatelan débute comme 
archiviste à la Ville de Morges en 1992, 
elle possède alors une licence en sciences 
politiques. À l’époque, aucune formation 
d’archiviste n’existe. Depuis, le métier a 
bien évolué, notamment avec la mise en 
place de systèmes de gestion électronique 
de documents (GED), véritable défi pour 
la profession. « Cependant, le métier ne 
risque pas de disparaître, il y aura toujours 

besoin du regard critique de l’archiviste », 
observe Fabienne Chatelan. 

Une passionnée d’histoire 
« L’Histoire avec un grand H », c’est l’une 
des raisons qui ont poussé Fabienne  
Chatelan à devenir archiviste, en plus de 
son amour pour la découverte : « Lorsque 
l’on reçoit de nouveaux documents, par-
fois c’est un peu comme une boîte à sur-
prises. » La présidente de l’Association 
vaudoise des archivistes donne d’ailleurs 
l’exemple des archives de Gym Morges 
récemment inventoriées. Si la plupart des 
archives proviennent de  l’administration 

communale, on trouve aussi des fonds pri-
vés comme les sociétés locales. À noter que 
le document le plus ancien dont disposent 
les archives communales de Morges date 
de 1323 et concerne la vente d’une vigne. 

Christelle Morvant, 
stagiaire en communication 

Nos jubilaires 

La Ville de Morges adresse ses félicita-
tions et ses meilleurs vœux aux nona-
génaires et centenaires de la commune, 
parmi lesquels :

•	 Mme Nancy Chopard Sain, 100 ans le 
	 19 avril ;
•	 M. Fritz Riesen, 90 ans le 10 mars ;
•	 M. Michel Grivel, 90 ans le 11 mars ;
•	 Mme Denise Houriet, 90 ans le 23 mars ;
•	 Mme Andrée Seiler, 90 ans le 29 avril.

Agenda 
des manifestations

Un évènement culturel ou sportif ? Un 
atelier ? Une exposition ? Une conférence ? 
La liste des manifestations publiques mor-
giennes est à retrouver en ligne, sur le site 
de la Ville.

Plus d’infos 
sur les archives : 
morges.ch/archives
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Il tient à cœur à la Ville de Morges d’informer 
au mieux sa population. Le bulletin Reflets est 
l’une des facettes de ces efforts. Cependant, 
c’est dans le domaine numérique qu’une 
évolution marquée a eu lieu récemment. 

En janvier, la Ville a rafraîchi son site internet, 
devenu plus aéré. On y trouve notamment 
des informations sur les institutions, des 

documents officiels, des informations prati- 
ques et à terme des formulaires de cyber
administration.

La Ville se fait également plus présente sur les 
réseaux sociaux. Après Facebook et LinkedIn, 
la voici depuis quelques mois sur Instagram et 
Twitter. L’équipe de la Communication de la Ville 
cherche à adopter le bon ton et le bon contenu 

sur chaque plateforme. Enfin, l’application 
gratuite « Ville de Morges » diffuse les actualités 
morgiennes ainsi que les info-travaux, prisées 
des automobilistes. L’application permet aussi 
d’être alerté par notification sur son smart-
phone. Elle est disponible sur les plateformes de 
téléchargement.

Patrick Le Fort, chargé de communication

Tout savoir sur Morges

ENTRE NOUS


